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La clé de l’énigme 
Par Daniel TANT 

 

En octobre 1943 un homme épuisé par une longue marche de l’exode depuis Paris, arrive à l’ambassade 

britannique de Madrid et présente un passeport anglais au nom d’Oswald Job, né à Bromley dans le Kent en 

1885. 

 

Il est autorisé à regagner l’Angleterre où il est soumis à un interrogatoire sur les conditions des prisonniers 

en France. 

 

Puis il loue une chambre à Bayswater grâce à l’Assistance publique, mène une vie paisible et passe son 

temps à écrire en France à d’anciens prisonniers, en ignorant que tous ses courriers sont étudiés par le MI 5. 

 

Mais ses lettres contiennent des messages à l’encre sympathique, ce qui lui vaut une perquisition par le 

contre-espionnage britannique. A la fin un fonctionnaire remarque un trousseau de clés inhabituel chez un 

pauvre. 

 

« Avez vous un coffre, une maison, une résidence secondaire ? ». Job tendu et mal à l’aise répond que non. 

 

Le trousseau est saisi puis remis au laboratoire qui découvre le secret : une des clés est creuse et contient 

une fiole remplie d’encre sympathique. 

 

Passé aux aveux, Job avoue avoir été interné à Saint-Denis où il a été recruté par le Nachrichtendienst pour 

espionner en faveur de l’Allemagne. 

 

Condamné à mort, il est pendu le 16 mars 1944 à Pentonville. 
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